
Concours de Haiku organisé par Floraine

Concours ouvert à tous, du 28 avril au 30 mai 2020

Floraine remercie l’ensemble des participants qui se sont prêté au jeu du concours de poésie « Haïku » 
qu’elle a organisé pendant la phase de confinement lié à la crise Covid-19. 

C’est une grande satisfaction de voir s’être mobilisés autant de participants et notamment bien au-delà de la 
Lorraine (effet de l’annonce au réseau Telabotanica).

Maintenant le temps est à l’évaluation des ces poèmes et la désignation des vainqueurs selon les modalités 
définies  dans  le  règlement.  Cette  phase  devrait  être  finalisée  pour  fin  juin.  Les  lauréats  seront  alors 
individuellement informés par mail.

Quelques données sur la participation au concours :

- 93 haïkus reçus de 37 participants ;

- envois réguliers sur toute la période du concours 
avec quelques pics de participation en début et fin 
de concours (5 ou 6 courriels reçus chaque jour les 
30 avril, 27 et 29 mai) ;

-  la  participation  s’est  faite  généralement  par  un 
envoi  d’un  triplet  de  poèmes,  certains  ont  préféré 
étaler leur participation dans le temps ;

-  7  participants  lorrains,  6  autres  de  France 
métropolitaine, 4 de personnes originaires d’ailleurs 
dans le monde ;

- 5 participants ont précisé leur statut de jeune soit en donnant leur âge ou des indications sur leur scolarité 
en cours.
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Intégralité des haïkus reçus
Voici les 93 haïkus reçus dans leur ordre chronologique, ainsi que les documents photographiques associés 
lorsque les participants en ont joint un.

Les larmes d’argent
Le serpent sur la pierre chaude
Éclat du miroir

L’éclat de rire meurt
L’ombre noire de l’aigle en vol
Dans ma tête s’étire

La fêlure du temps
Dans le chant de l’oiseau lyre
Portée par le vent      

Confinement
Cumulus vert rouge
Fragiles destins basculés
Espoirs masqués vie

Ecoute cet arbre
Larmes d’argent déposées
Messager précieux

Mon regard s’envole
Invente les nuages
Une danse oiseaux 

pinceau de cuivre
effleurement des cimes
Mon allée soleil

Frissonnant dans le vent
Une fritillaire
Jolie peau de serpent



Autour d'une gouttière
Tendres tentacules
et parfum entêtant

Le papillon porte
Les peintures du bonheur…
Et peint notre cœur !

La fleur s’ouvre au monde
Laissant l’Homme à ses problèmes
En vivant sa vie

Un plantain survit
Au cœur d’une promenade
Sous les pas humains

Sous les bananiers,
Dans la fraîcheur de la nuit,
Deux êtres se réchauffent.

L’odeur alléchante
Attira la fourmi sur
Le plat de gâteau.

Couchée sur des roses,
Au sommet de la falaise,
Le vent la caresse.

Souffle incertain
La couronne de fleurs
Chardon épineux

Dissémination
Et lente germination
Un nouveau souffle

L'aube qui s'avance
Rompt dans un jet de sang
L'heure qui balance



Vieux rails effacés
Coquelicots aux yeux rouges
Senteurs surranées

Impose ta chance
Conquiert ta vie en action
Volonté du 'je'

Larver, au soleil
Sur une ligne de crête
Force et fragilité

papillons d'avril
le printemps danse déjà 
Sur toutes les fleurs 

lumières vertes
Ténèbres seul horizon
l’arbre mort sourit



dressées les pierres
d’hiver au loin les brumes
sentier jalonné

sous-bois ocre et vert
du gris les regards moqueurs
Présences alignées

l’hiver niche dans
les fourrés ébouriffés
et l’herbe sèche.

les pépins portent
des rêves de pommes, mais
aussi des ennuis.

la marcescence
sauvegarde la pudeur
du chêne* l’hiver.
*quercus.  l. 1753 

Clé de sol au vent
Balançoire de lierre
Berceau de l’oiseau



L'amour fou
L'herbe alanguie
Près des clapotis du lac
Et nous, l'amour fou.
    (Lac de Madine)

Un petit oiseau
Sautille dans l'eau froide
Les pattes glacées

Printemps espiègle
Sur une branche de lilas
Un sourire vient 

à pleines quenottes
souffle d'un jeune printemps
sur les dandelions

puits abandonné ~
à travers les scolopendres
l'écho de la pluie

confinée en ville ~
le tilleul sur le trottoir
M'offre son printemps 

à travers pissenlit
Vie de pissenlit
Sa vue son odeur son goût 
Enfin s’envoler



Rouge serin
En couleur, coquet,
Au matin tout chiffonné,
Coquelicot quiet. 

Arbres sénescents
Longues pendrilles vertes
Qui s'écroulent

Seule en forêt
Une pensée m'effleure
Vite oubliée

Dans mon vasculum
Enchevêtrement très frais
Flore sans nom sûr

Les oiseaux s'envolent
Le vent souffle doucement
Les belles fleurs bourgeonnent

Le muguet en mai
On l'offre à nos proches
Je me sens en joie 

Un Lys m'a dit zut
Les Rhodos encore plus beaux
Le Lilas se marre

Ode à la nature
Au-delà de l'horizon
Vole l'hirondelle



Printemps créatif
Au retour des myosotis
Les idées fleurissent

Filent dans la nuit
La lumière de la lune
Et les hérissons 

Glisse le pollen
Sur les tuiles de la maison
Chute de neige

Entre les pierres
Se déchaussant vieux muret
Un jeune chêne

Tapis de mousse
Goutelettes de rosée
Libéllule bleue

Lumières de l'ombre 
Coquelicots et bleuets 
Dans un champ de blé

Terrasse au soleil 
Embrasser nos chers enfants  
Bonheur retrouvé

Le chant des oiseaux  
Un silence assourdissant 
Me caresse l’ouïe 

Serrer ses amis
Boire une pinte au soleil
Bonheur retrouvé



On me prive d'air
Mais mon âme se libère
Au vent frais de l'alpe

Chevalier d’onze heures
L'amour des miens en réserve 
Je survis cloîtrée

Lèvres inspirantes
le murmure des spirées
Respire l’espoir

Vivre comme ces
racines qui fendent puis
éclatent leur pot

paradis perdu
où la pluie et le beau temps
écument des jours

Passante pressée  
Tournent rond talons aiguilles 
Trottent trottent trop vite

Printemps
Par l’intensité 
Des verts des bois et des prés 
Mon coeur est tout vert.

Eté
Lumière d'été 
Matin clair, soir coloré 
Je rêve éveillé... 



Automne
Len-te     des-cen-te 
Des feuilles   sombres    et mortes 
Regrets ... dans  l'ombre. 

Hiver
Lac , bois  de glace 
Quand tout  tinte sur le sec 
Froid dur, silence... 

Rivière noire
Un torrent afflue
Eaux profondes de la rive
Sans bruit, la nuit chante

Exil
Une larme effleure 
Cette nuée de sable
L’avenir est clos

Le bateau
Aux côtés de l’eau
Perdu, telle une île
Le bateau s’agite

ORCHIDEES
Vigies de printemps
Masquées pour mieux nous leurrer :
Carnaval lorrain ?

SEDUCTION
Ophrys tentateurs
Qui nous piégez en vos rets
Serez démasqués

CONFINEMENT SUCRE
Nectars d’orchidées
Confits naturels lorrains :
Miels de nos printemps



Printemps puis été
fleurit dans les champs de blé
fleur d'éternité

Éclat de lumière
rebondit sur les cailloux
ricochets d'argent

Blé chaud et doré
sous le vent courbe le front
mûr pour l'amasser

En monnaie de lune
je vous offre une lanterne
Richesse du soir …

Habits camouflés
dans les taches de mon tronc
mon corps est masqué



La toile est tissée
délicat piège à Beauté
Bijoux de rosée

Blanche comme neige
A attendre le retour
Du froid tout puissant

Elle prend son temps
Ardente presque vivante
Cette flamme en moi

Mon âme volant
De par de-là les montagnes
Forgée par les vents



Zen
Voie du sakura
Un baiser d'air et de paix 
Rosé d'émotions.

Plancher des vaches
Cheptel amoureux 
Fierté de nos campagnes
Un brin de bonheur.

Papillon
Envol gracieux 
Flotte le libre amour 
De cendre de soie.

Bain de lumière,
Envolée de papillon
Parfaire ce décore

Ma chère aubépine
Donne nous l’espoir qu’un jour
Nous verrons ton monde

Brisant le miroir
L'élégant cygne glisse
Sur la calme surface

Le ring
Bruit de sonnerie
Un combat contre l'ennui
KO sur le pupitre



Grand arbre pleurant
Cascade de larmes feuillues
Beauté recouvrée

Douce lumière
Rayon de miel savoureux
Éclaire nos vies

Graines duveteuses
Entre les cris des enfants
La lumière vole

Détour d’un trottoir
Jasmin offrant son parfum
Avant et après

Soir à la fenêtre
Pleine lune et son halo
Nichés dans le cèdre

Senteurs divines,
En grappes délicates,
Sublimes glycines.

Rencontre avec une Glycine
Des senteurs divines
Flottent depuis ces grappes,
Envoûtent et charment…

Glycines
Fleurs envoûtantes
Déversant de leurs grappes
Des parfums divins.


